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NOTE SUR UN PORTRAIT INCONNU DE CALVIN

(XYTe SIEGLE)

Fernand 4ubert.

e portr Vit a la detrempe (Iniste de trois-quarts a droite), peint
snr bois (fig. I), vient de Paris. L'auteur de eet article, principal
negociateur de son acquisition, n'a guere pu, a son grand regret,
avoir d'indicalion snr son bistoire, sinon que la personne cbargee
de la vente etait M. Cliaux, expert el reparateur de tableaux.
M. Nathanael Weiss, secretaire honoraire de la Societe de 1'Histoire

du protestantisme fran^ais, l'avait signale ä la Societe du Musee historique de la
Reformation. Celle-ci, apres des negociations qui durerent plus de quinze mois,
s'en rendit proprietaire en mai 1929.

Ce portrait avail ete soumis dans le cours de l'annee 1928 ä cinq experts:
ä Paris M. Louis Dimier, auteur, entre autres, d'une « Tlistoire de la peinture de

portrait en France an XVIe siecle »; ä Geneve M. Louis Giellv, conservateur des

Beaux-Arts au Musee d'Art et d'Histoire, qui forma sa conviction avec le concours
de M. Ed. Castres, specialiste en matiere de restauration de peintures; ä Bale
MM. Frederic Bentz, egalement specialiste en matiere de restauration de peintures,
et Paul Ganz, ancien conservateur du Musee des Beaux-Arts de cette ville 1.

I Des personnes interrogees, M. Louis Dimier sent, par lettre du 4 fevrier 1928, emit une
opinion franchement negative, et conseilla de negliger le document. Nous lui sommes tres oblige
et tenons ä eonserver sa lettre, mais devons dire qu'il n'a pu faire qu'un examen fort raj)ide du

portrait, au cours d'une visite chez un tiers, ce qui n'etait pas une circonstance favorable.
Les autres (MM. Bentz, Ganz et Gielly) se sonl montres plus encourageants. Leurs avis respec-

tifs seront indiques, en leurs parties essentielles, au cours de cet article. Nous donnons, ici-meme,
un ex trait d'un rapport tres circonstancie de M. Bentz (15 juin 1928):

II a examine au microscope ce portrait sur bois de 33 x 26 x 5 cm. Au dos du panneau
il y a cette inscription : /... pxt 1540/. (Les points de suspension occupent la place des quelques
let tres peu nettes, qu'a copiers M Bentz; ce qui donne, comme resultat, une forinule ressemblant

255

vao-uement a: / I Ilallerus /.) — A un autre endroit fde 1'envers) l'addition au crayon : 1564 ; e]]e
B 1

1819

mdique t[ue celui qui a fait cette addition a vu la date 1564. Le coin superieur droit du

panneau manque, ainsi qu'un Iragmenl du coin (superieur) de gauche; les deux coins du bas ont ete

repares, ainsi qu'une tache au milieu en haut. A gauche cLu panneau se trouvenl les restes d'une
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Nous ne mentionnons naturellement ici que les personnes qui, dans cette circons-

tance speciale, ont agi ä litre (Vexperts pour le compte immediat de la Societe du
Musee historique de

la Reformation.
Nous tenons cepen-
dant a faire line
exception et ä ren-
dre hommage ici ä

M Nathanael Weiss,

qui, pendant pres
d'une annee, jus-
qu'a quinze jours
avant son deces,

survenu a Paris le

18 decembre 1928,

ne menagea pas ses

peines pour nous
interesser ä ce

document. II nous a

ete d'un reel secours
dans ces negocia-
tions, par son
entrain et le grand
nombre d'idees qu'il
a jetees sur le tapis.
D'autre part, nous
deplorons que, mal-
gre nos demandes

reiterees, ll n'ait
pas ete possible ä

M. Fernand JVTer-

cier, alors conser-
vateur au Musee de

Dijon, specialiste
dont l'avis eut ete tres important, de voir ce pannean. Mais nous n'aurions pu nous

Uro 1 — Portiait de CaUin .1 la ddtiempe sur panneau achete a Pili«
en 1929 pai la -uicicte du Aluste histmique de la Htfoimahon

inscription du nom « Calvinns » Ce nom a ete peint beauconp pins tard sur le tableau, apres son
nettoyage et d'une maniere trös pen habile (M Ganz dit a ce propos «L'inscnpfion a gauche-
« Johannes Cahinus », a ete ajoutee plus tard que la date du com »)

Ajoutons a ces clauses d'experts que, d'une maniere generale, nous tenons a la disposition
de ceux que la question interesse, les temoignages ecrits de nos consultations, dans les archives
de la Soc du Musee hist de la Ref En particuher le detail des retouches subies par ce portrait.
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conformer ä ses convenances sans risqner de depasser d'nne maniere illicitela duree
du pret qui nous etait consenti.

La prudence dont il a ete fait preuve ä cette occasion ne saurait etre consideree

comme excessive, etant donne le veritable labyrinthe que constitue mainte icouo-
graphie de personnage; ä plus forte raison s'il s'agit de Calvin, dont les portraits,

autlientiques on non, out pu, de tout temps,

provoquer des speculations bistoriques et

aussi, tout simplement... la speculation. Ln
effet, la tigure que nous reproduisons ici est

attirante par sa douceur et par le charme
d'un regard concentre et reveur, mais
deconcertante par je ne sais quoi de trop
calviiden, qui eveille d'emblee les soupqons.
S'il convient done de rester sur la reserve
toutes les fois — et e'est le cas ici — qu'un
portrait de Calvin ne s'inipose ni par des

qualites de facture, ni par des indications
concretes irrefutables (auteur, date, sujet),
un coup d'oeil attentif donne a Vlcono-

graphie calvmlenne (1909) d'Emile Dou-

mergue, le plus recent ouvrage d'ensemble

sur la question, est de nature ä justilier
cependant une certaine confiance; car 1'on

en peut deduire que, pour une partie du
moins de l'existence du Reformateur, il

n'existait pas, vers 1909, de portrait-type; nous entendons par ce terme un portrait
dont les probabilites d'autbenticite permettent qu'il serve de point de comparaison

aux documents qui, sous Faction incessante des depouillements de fonds, reappa-
raissent de temps ä autre et tentent de s'incorporer ä la serie autbentique. Nous

parlous ici de la jeunesse de Calvin, c'est-ä-dire du temps qui precede son arrivee

a Geneve (1509-1536). Pour cette periode Ton ne connait guere, d'apres Doumergue,

que le portrait dit de la Touraine \ qui, vers 1909, appartenait au marquis de

Biencourt a Paris, mais dont, en l'absence d'un resultat connu (['expertise technique,

rien ne nous permet d'atfirmer qu'il soit coidemporain de Calvin, ni meme qu'il
reproduise ses traits2; I'email signe L|eonard| L|imosin] 1535, dont, a parier franc,

Fir.. 2. — Onume sur bois, Pans.

1 Jc. talv., pi. I.
2 En eftet, jusc|u'A plus ample informe, l'on n'a pas le droit d'admettre que l'indioation:

«Au dos d est ecrit: Johannes Cah'inus», donnee par le pasteur A Dupin de Saint-Andre (1908) ä

E Doumergue comme etant a I'euvers de ce poi trait, soit autre chose qu'une restitution posterieure,

incapable de prouoer qu'il s'agit la de Gahm.— Cela ressort en tout cas du texte de YIe.calv.—
Voyez celle-ci, p. 10-12.
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l'on ignore s'il represente Calvin1; en troisieme lien le portrait cle Hanau2, dont,
le 5 juillet 1894, le directeur du Musee de Francfort (Dr Weizäcker) ecrivait entre

autres ceci, tel que Doumergue le traduit: « Ce qui est interessant, c'est qu'au bord

gauche superieur du portrait, — qui, il est vrai, a ete posterieurement restaure et

par consequent n'offre pas une documentation ahsolument digne de confiance, —
il y a, inscrit, le millesime de 1540. A part cela, il n'y a, ni devant ni clerriere, aucune
trace d'inscription, aucune indication sur la provenance du portrait ou sur le personnage

represente. » La non plus nous ne connaissons pas d'expertise technique.
Bref, des trois documents qui, vers 1909, sont censes representer le Calvin de

1509 a 1536 (ou 1540), aucun n'apporte la preuve qu'il ne s'agit pas d'un autre

personnage, et deux sur trois ne nous offrent aucune certitude quant a l'epoque
de leur execution. D'autre part, tandis que pour l'epoque suivante il existe des

criteres de la physionomie du Reformateur, aucune des trois images susindiquees
ne fait prevoir d'une fagon frappante le Calvin posterieur a 1540.

C'est ici qu'intervient le document qui constitue l'objet de cette etude. Contrai-
rement ä ce que nous venons de dire des trois precedents, il presente une ressemblance
evidente avec un Calvin d'apres 1540; dans le cas particulier nous faisons allusion
ä la gravure sur bois, dite de la fondation de la Schola genevensis 3, qui donne des

garanties cle ressemblance. Cette piece est ä Paris, dans la Bibliotheque de la Societe-
de l'Histoire du protestantisme francais, tandis que Geneve n'en a, malheureusement,
que des reproductions typographiques. Celle que nous presentons ici meme (fig. 2)
en donnera une idee fidele.

Notre collegue M. Henri Delarue, bibliothecaire ä la Bibliotheque publique
et universitaire, a attire notre attention sur le fait que si l'on se munissait d'un
pantographe, qui ramenerait les dimensions de notre portrait au format de la gravure
de la Schola (telle que la reproduit Doumergue, pi. V), celui-ci, a la condition qu'on
le retournät, embrasserait la forme de cette gravure et la couvrirait.

Nous avons fait prevoir plus haut les inextricables difficultes que pent presenter
une etucle de ce genre. A plusieurs siecles cle distance, done, et en l'absence d'autres
elements de comparaison, il est impossible cle se prononcer a priori sur les liens cle

parente de ces deux documents. Citons done tout cl'abord l'avis des experts sur
l'epoque d'execution de notre portrait. M. Ganz estime que celui-ci a pu etre fait
en 1534, mais admet cependant une marge posterieure d'une vingtaine d'annees4;

1 Ic. calv., pi. II, et p. 13-18.
- Ibid., p], I \b], et p. 20-21.
" Maillart-Gosse, Catal. descr. des portr. graves de Calvin (Ic. Calv., p. 223-258), n° 86 et

p. 226-228. — Ic. Calv., pi. V et p. 33-34.
4 D'apres lui, le portrait est sans aucun doute une ceuvre authentique du XVIe siecle; la

date, qu'il taut lire 1534, du coin superieur de droite, donne 1'annee d'execution du portrait.
Une inscription sur le revers permet de distinguer la date de 1540, mais celle-ci n'ajoute rien pour
l'identification du portrait. Ni l'execution, ni le style ne s'opposent ä la date indiquee de 1534;
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AI. GielJy affirme que c'est une oeuvrc du XVIe siecle, sans pretendre donner de

precision plus grande. M. Beniz s'oppose simplement, par la consideration de la
methode du peintre, a Thypothese de la premiere moitie du XVIe siecle; el il arrive,
comme moment d'execution, ä 1564, par le chemin suivant: La date (apposee au
coin superieur de droite) est incomplete d'un chiffrc. Elle donne: 15...4. Elle est
contemporaine du portrait; I'cndroit oil se trouvait le numero 6 est retouclie avec
une couleur hrune, qui, examinee chimiquement, est toute neuve. Pour rendre les

numerosplus vigoureux on les avait entoures de lignes de couleur foncee. II demontre
que le troisieme chifTre a ete intentionnellement efface et n'est pas tombe par
accident1, et dit que les restes de ce contour fonee denoncent un 6, ce qui donne
la date de 1564.

Ce qui, soit dit entre parentheses, nous porterait cinq ans plus tard que la

gravure de la Schola; si toutefois celle-ci, comme il est raisonnable de le croire vu
son apparence de document de circonstance, a paru sans retard, soit a la date,
indirectement libel lee par sa legende meme, de 1559.

Enfin, si nous rapprochons ce que AI. Bentz dit d'une inscription au revers
(note 1 de la p. 98), de ce qu'en dit AI, Ganz (note 4 de la p. 101), nous constatons

que les deux ont lu: 1540, et que AI. Bentz a tente de dechiffrer l'ensemble de

1'inscription, qui lui donne nettemeni: « pxt 1540 », et, tres vaguement: I Hallerus.
Avant de nous prononcer, il convient d'attendre 1'action que produiraient sur ce

passage les rayons de la lampe ä vapeur de mercure 2. Bisons cependant, a titre
provisoire, que le correspondant bien connu de Bullinger, Jean Haller, premier
doyen ä Berne — oil il eat, en cette qualite, affaire ä Calvin —, et Tun des plus
importants ouvriers de la vie ecelesiastique dans le Pays de Vaud, est ne en 1523

et pouvait done fort bien faire ce portrait mediocre en 1540. Cependant nous
entrons la en conflit avec les dates de 1534 on 1564, attributes k celui-ci. Peut-
etre y eut-il, d'ailleurs, ä Tepoque, une peinture primitive, recouverte plus tard par
eel le que nous connaissons.

Quoi qu'il en soit, les expertises techniques ne donnent pas de verdict unanime

sur la date d'execution du portrait, la question de Tauteur reste ouverte, et celle

du sujet n'a pas ete formellement resolue 3.

la preparation du hois au revers avec une couohe cle couleur est de nature a confirnier cette date.
Lue marge d'une vingtaine d'annees au delii pent cependant el re admise du point de vue technique.

1 Afin de completer notre documentation, signalons que M. Weiss, dans sa derniere lettre
(3 dec. 1928), nous ecrivait ceci: «... J'ai... fait faire une enquete pour savoir comment est arrive
1'accident qui a ecorne le panneau et qui est relativement recent. La peinture a regu un coup par
la maladresse d'une domestique et cest ä ce moment que la 3e lettre cle la date est tombee et cette
lettre etait un 3. Plusieurs personnes digues de l'oi ont vu ce tableau avant 1'accident et ont certifie
ce detail. » (Arch, de la Soc. clu Musee hist, de la Ref.)

- Cf. Genu \VI1 (1929), p. 225, in art. cle Paul-E. Martin, Le portrait de Laurent de Normandie.
A En tout etat de cause, cette date, lisibie, de 1540, et cette lecture, hypothetique, de

« I Hallerus» nous semblent importantes. Gar, tandis que M. Gielly reconnait carrement Calvin
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II ressort d'autre part de ces diverses consultations (MM. Bentz, Ganz et Gielly)

que, du point de vue artistique, c'est une ccuvre faible et non execulee cVapres nature1.

Ce dernier point determinera notre conclusion provisoire.
Ce serait done une copie. Et cette copie est du type de la gravure de la Schola.

Faisons abstraction pour ['instant de toute consideration cbronologiqne; cette

copie a-t-elle servi a l'execution de la gravure en question Des arguments de

simple bon sens s'opposent ä cette hypothese: il est invraisemblable qu'une copie

— jugee de second ordre — ait directement servi ä l'execution de la gravure cleja
Schola, qui est une excellente piece, et, de plus, a, de toute evidence, ete faite ä une

epoque oü Calvin vivait et constituait ainsi le plus sür des modeles. Fe portrait
a-t-il ete execute directement d'apres la gravure Le bon sens repond encore que
c'est fort peu probable, puisqu'il etait aussi facile de la copier dans son sens propre
que dans 1'autre (nous savons en effet que l'une des figures regarde ä gauche, l'autre
ä droite). II est done naturel de penser a un prototype dont procederaient et notre
portrait ä l'huile, et la gravure de la Schola, qui, pour la plus evidente des raisons

techniques, se presente dans l'autre sens que celui-ci.
Disons, pour finir, que MM. Bentz et Ganz, qui se sont formellement prononces

sur l'interet historique du portrait, ne le nient pas; et rappelons que nous avons la
la seule image de Calvin jeune qui offre des garanties de ressemblance.

Pour ces raisons, et dans I'attente d'un prototype que nous ne verrons peut-etre
jamais, il n'y a pas lieu de negliger une piece qui, malgre son caractere imparfait,
n'en constitue pas moins, ä dire d'experfcs, un document du XVIe siecle.

dans ce portrait, M. Ganz ne se prononce pas formellement, bien qu'il le designe dans l'un de
ses messages par «portrait de Calvin», et M. Bentz dit prudemment : 'Si c'est un portrait de
Calvin »... (voyez note 1 de la p. 103). Nous n'avons done qu'wne attribution formelle d'expert, et
nous n'avons aucune inscription contemporaine, — relativement an sujet. Done, si meme l'on
prouvait, du point de vue technique, ((lie Jean Haller n'est pour rien dans l'execution, il
n'en resterait pas moins fort interessant de savoir — si le dechilTrement y autorise — que le
panneau, a defaut d'autre cliose, etait, en 1540, dans un milieu reforme suisse alleinand, et, en
particulier, entre les mains d'un jeune homme dont le pere, entre 1520 et 1525, dut resigner ses
functions de cure d'Ams.oldingen ä cause de sa Sympathie pour la Reforme. — La conversion du
pere d'une part, la destinee connue du fils, d'autre part, montrent combien, ä cette epoque et dans
cette famille, un portrait de Calvin etait chose naturelle.

1 D'apres M. Bentz, qui l'attribue ä un « mauvais peintre» et dit (pi'elle « n'a aucune valeur
artistique»: Si c'est un portrait de Calvin, ce doit etre une copie d'apres un portrait peint bien
avant 1564; ou bien c'est fait d'apres un dessin. Ce n'est certainement pas peint d'apres nature;
on n'y trouve pas les petites corrections inevitables dans ce cas. — D'apres M. Ganz: la qualite
artistique est pauvre. Le peintre n'est qu'un manoeuvre qui n'a pas ete capable de travailler d'apres
nature. 11 a reproduit un modele grave ou peint de l'epoqne. — D'apres M. Gielly, ce portrait ne
constitue qu'une ceuvre tres secondaire.
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